
Depuis les dernières guerrés eu- 
= ropéennes, il était retourné en ^

1 Afrique pour s’entretenir la main,
1 et en ce moment, il était en congé 

à Paris.
Il venait de terminer l’explora­

tion des loges de balcon de droite 
et celles des loges du foyer, Ion- 
qu’en se tournant un peu vers les 
loges de nalcon de gauche, il recon­
nut, dans la première, en de nos 

■ illustres maiéchaux sous les ordres ou«*t —tonnu», h*-a *
1 iuquel il avait servi dans la proviu- ouest^B*fi#Viïie,7Uuo 

ce d’üran, alors® que le maréchal ouéat^Msnitob* '* f! lua° 
était simp e général. Oue*^-°iwonto,

Robert s inclina en réponse au Est-Montréei,#tô— 
salut affectueux que lui envoyait le 
maréchal de Franc •, puit il se mit 
en devoir de continuer son exa-

La loge suivante était vide. C’était 
la seule de toute la salle.

Robeit allait passer outre, lorsque 
la porte du fond s’ouvin et qu'une 
jeune femme parut dans l’encadre­
ment de l'ouverture du petit salon.

Cette femme de taille moyenne, 
plutôt même petite que grande, por 
tait fièrement une adorrble lôte à 
l'expression vive et ardente.

Et qu’on ne m’accuse pas de bar­
barisme quand je dis : expression de 
la télé, car je veux parler de l’ex- 
prcs ion de l’ensemble, bien p'us 
que celle du visage.

(À ne jeune femme, qui paraissait a“imir, icàrdiy,'Vto*' îooo 
avoir plus de vingt ans, et n'en pas 3»iine»^tlreîtUjôurV, '" 
avoir atteint vingt-cuit, fa quelques 
pas en avant dans la loge et la lu-1 ,nnM,.DftMr’jdegLe,l1Ier'1' , 
mière du lustre, tombant d’aplomb ! 8rS!5l»ît,K&riisiÿ' 
sur elle, permit à Robert d’admirer ; ^eavaie-iundi i'«r‘ 9 :<u 
la b a u té des dâuiis de fa gracieuse ! Maa«î >n 'laJwHliii
P6™""6' v&’aiSSfSSf'i::

S s cheveux bruns tout parsemés do *■« suppléai., j 
do petits papillons aux ailes de dia 
niants et au corps d’émeraude, de 
rubis et de saphir, se relevaient gra- 
neuvement et découvrant des tern­
ies nacrées et un front uni comme 
le marbre.

Ses grands yeux bleus, abrités 
sous dus cils longs et frisés qui tem­
péraient l’éclat du regard, étaient I 
surmontés de sourcils arades ù l’ex­
trémité fine et arquée.

Le nez droit, aux narines d’opale, 
s’ariâtait au-dessus d’une petite bou 
che au sourire gracieux et deux.
I. L’ova'e du visage, un peu court, 
donna t à la j hysionomie une ex­
pression vive et piquante, mais nul­
lement denuée de distinction.

Une soi lie de bal fond noir, toute 
constelleê de palmes d’or et doublée 
de peluche cerise, ne permettait pas 
d’admirer les richesses de la poi­
trine, mais laissait a découvert un 
bras blanc et rond terminé par une 
main patricienne.

Un bracelet de diamants au fer 
moir d’éireraude dissimulait à 
peine la ténuité aristocratique du 
poignet.

Au dessous des franges de la 
sortie de bal, on apercevait les vo 
lants d’Augleterie de la jubé re­
tombant sur une robe de moire an­
tique blanche.

La jeune femme, arrivé su le de­
vant de la loge, écarta un siège, et 
s'installa sans jeter un teul regard 
sur le personnage qui la suivait.

Celui ci était un homme de qua­
rante ans, d’une beauté masculine 
remarquable.

Sa chevelure et sa barbe noires 
tranchaient sur son teint mat et
p*!8- v 1-20 p.lt.

L’ensemble de sa physionomie Point à 6.40 p. m et se raccordant à cet en- 
présentait un caractère énergique et «Tsudl
môme un peu dur, rendu plus sé- ndeœ»in°n à ' 40 tlà New*York k 7- 
vère encore par l’éclat de ses yeux Dee chari dorto 
noirs largement ouverts. iîd*oviwî i

Mis avec uue simplicité pleine de î^PuiimanYsïTnt-A 
goût, cet homme était non seule- 'tj „ ,
ment beau, mais parfaitement dis- «eignement peuvent être ob 
, „ , , des billets de la cité un auxtingué dans toute sa personne.

Dès que sa compagne fut installée 
sur le devant de la loge, il demeura 
debout derrière elle, promenant au 
tour de lui un regard fier et 
hardi.
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CHEMIN DE FER

“CANADA ATLANTIC”
LA VOIE LA PLUS COURTE

------ ENTRE-------

Montreal «t Ottawa
-------BT-------

OTTAWA A BOSTON ET NEW YOU K 
ET TOUS LES POINTS A 

L’EST ET AU SUD.

Les convoie partiront de la gare de rue Elgin 
comme suit

TUA IN EXPRESS DE MONTREAL

TRAIN EXPRESS se racor- 
• cant avec l’Express du 

Grand Tronc à Coteau pour l’Ouest et à 
Montréal avec le* train du Grand Truuc pou 
l’Bet et te Sud Est, a -rivant là à 11.30 a.m.

AIN RAPIDE ave 
uer, arrivant à Mo 

accordant avec le* 
et du Grand Tr

8.00 A.M

4-50 F JL a
à 8.20 p.n»., se ra 
Vermont Central 
l’Est,

one pour

Le* convi 
p,m. de l’E 
aventure, 
et du Sud.

Char Palais 
Montréal.

Un train quittera ’a gare du chemin Rich­
mond à 7*48 a. m. et 4-S3 p. ni. ge raccor­
dant avec les trains Expjees de Montréal.

oia arriveront à 12 30 p. m et 8 10 
S t, se raccordant A la gare Bon- 
Montréal, avec les trains de l’Est

Pullman sur les trains de

EXPRESS DE BOSTON ET NEW-YORK 
VIA ROUSE’S POINT

oire pullman sont attachés 
Ottawa et Boston. Les pas- 

New York prendront 
à Rouse’slbans ou

Station*.
B. J. CHAMBERLIN, 

Surintendant Général
PERCY R. TODD,

Agent général des Passagers.

Essayez la SÀVARINALa jeune femme releva ses che­
veux, respira son bouquet, le posa 
sur le rebord de la et dégraffant sa 
sort e de bal, elle la tendit, avec un 
mouvement emprunt d'une gra ; 
cieu86 nonchalance, à celui qui pa- * em 
raissait son mari.

Robert put alors admirer à son N’employez que le PIN ROUGK contre la 
, Bronchite, la Toux, le* Rhumes. Plus

ai9e des épaules de Diane chasse-, de toux, plus de rhumes depuis la décou- 
ress», aux fossettes mignonnes et les ; verle du ROUGE.

Remede infaillible contre 
les ver»

ployes qoe 1* Navarin*, paissant 
deetrnctenr dee ver*.

attaches d’un eol élégant, disparais- PHARMACIE *•* SAVARD
j *"!mi S°US Ule ^norme | Agent des célèbre* Lunettes de Frank 

riviere de diamants. I.azarus. Prescription* de* médecin* et re-
—Corbleu ! la jolie femme !— ceU” •oigncu.tmm

murmura-t-il en essuyant les verre. 
lorgnette.

Au moment où il reportait l’ins­
trument d'optique à ses yeux im­
patients de renouveler l’ivresse de 
la contemplation, il sentit une main 
s’appuyer doucement sur son épau*

FERRONNERIES
.L’une des plus anciennes mal 

p »!oe de la vallée de l'Ottawa 
qualifiée* aous le rapport des bas prl 
localité dee articles offerts en vente;

son* com 
* et dee mieux 
bas prix de ta

le. McDougall & Cuzner
■assigne de la groeeefTarrlèreRobert se retourna vivement.

— MAGASINS;^»-

RUE SUSSEX ET DUKE* CHAUDIERE
23-11-87-88.

Al continuer.

LE
TROISIEME PARTIE

Honneur pour honneur.

IX
(Suite et fi ri)

née qui suivit la guerre, épousa 
Lucienne.

Il ne voulut pas faire recons­
truire les Bernadettes.

Jl achîta une propriété dans le 
Bas-Beiri « t s’y installa avec sa 
femme.

Mais il ne voulut pas séparer sa 
vie de celle de Doriat ; pas p'us 
qu’il ne voulut séparer Lucienne et 
Claudine.

Claudine vint vivre auprès de sa

Fidèle au souvenir de Georges, 
elle gardait son deuil.

Quant à Doriat et à Marie, ils 
furent chargés des soins qu’t xi» 
geaitun immense jardin fleuri qui 
entourait la maison.

Et l’ami Cov lande ?
Son iôve était accompli. Gauthier 

avait des bois giboye :. et une jolie 
r.vière traversait sa propriété.

Courtaude fut charge de la garde 
de la chasse, avec droit de chasse 
et de pêche.

C’est là qu’il v.t encore, aux en 
virons de la Ch Ai re, là que vivent 
encore tous lies personnages, heu- 
11 ux autant qu'on peut l'êlr» lors 
que la vie Lisse d’aussi cruels sou­
venirs.

Fl N

TROIS DUELS
PAR A PENCADIJ.

J
A l'opéra !

Le premier mercredi du
d'avril 1962, on chantait Guillaume 
Tell à l’Académie impéria’e de mu­
sique.}

Les loges du foyer, les loges du 
Lalcon, 1» s premières log. s de fact 
ruisselaient de diaments aux feux
étincelants; de robes aux milles cou­
leurs, d’épaub’snues, de bras blanct 
et ionds qu’embellissaient encore 
les cascades lumineuses du lustre, 
des candélabres et de la rampe se 
heurtant et se croisant avec set 
effets d’une audace inouïe que ne 
se permet pas le soleil.

Dans l’ombre et sur le second 
plan, lus habits noirs • les cravates 
blanches, tranchant sur les porti­
ères cramo.ii”, accomplissaient 
leur office accoutumé de répons oir.

Le rideau venait de tomber sur 
l’admirable finale. Le coin de droite 
de l'oi chest re était naturellement 
devenu presque désert.

Presque desert, car toutes stales 
étaient veuves de leurs ioca aires, à 
JVxci ption*d’une seule située sur 
le troisième rang et vi à-vi de la 
porte de sortie.

Cette stale était occupée, depuis 
le commencement du la soirée, par 
un jeune homme de trente à trente 
cinq ans environ, à la physionomie 
franche et martiale.

Evidemment ce jeune homme 
avait été conduit par le hasard dans 
cette partie de le salle, et n’appar­
tenait pas au club d i» abonnés, car 
lors de son entrée à l’orchestre, il 
n’avait salué personne, et durant 
le premier ac'e, il n’avait échange 
aucune parole avec ses voisins.

Le rideau baissé, il s’était levé 
et, sa lorgnette ù la main, il avau 
commencé l’exp’oration de la cein­
ture de jolies femmes qui rayon­
nait au-dessus de sa lôte.

La position qu'il avait prise pei- 
me'.tait de constater la richesse de 
sa taille. Ses manières, .sa tournure 
sa pose même, empreintes de dis­
tinction, renfermaient cependant ce 
quelque chose d'indéfinissable et 
d’un peu rude qui décèle au pre 
mier coup coup o’œil l’homme ha­
bitué au commandement.

On devinait que sa main gauche, 
en s’appuyant sur la hanche, avait 
coutume d’y rencontrer la garde 
d'une, épée.

Ses cheveux coupes très courts, 
sa moustache noire et coquette­
ment lissée, ses grand yeux au re­
gard fin et impératif s’harmoni­
saient merveilleusement avec 11 
teinte chaude et bistrée qui colo­
ra't sont visage.

Enfin son ha ht, boutonné troite- 
tement sur sa poitrine et portant à 
son revers la rosette d'officier de la 
Légion d’honneur, achevait d don­
ner à toute ‘sa personne le cachet 
militaire qui lui semblait propre.
Ge jeune homme était ch f d’esca- 

\ dron d’état-major et se nommait 
Robert de Montn^ Citait uu ex­
cellent soldat,

w" '

lüiibi ïi Misa la»

Annexmm mmm
D. L. BEAUDET “LE CA

Q,TTOTII
Et HeMeai

w-tEV-
COIN DES RD ES BAY et FLORENCE, OTTAWA

----------- MANUFACTURIERS DE -----------

Cadreè d'ouvertures, Porte», Jalousies, Moulures, Bois pour plancher, Bois à 
lambrisser, Meubles, etc., etc.

Boit de charpente préparé constamment en mains.

of Toronto. Publié par 1

W*
Les meilleurs Machine* améliorées sont en usages dans notre établissement

Ouvrage de premw “ Classe.garanti. Communication tél^ph niques.

BUREAU A LA VILLE :

lOeme ANNEE

X.E3 O-AEre N,
PH£SX&TUà» No. QG RITE SPARKS. BUSSELL HOUSEpmx fob mien

Warehouse & o
Prix de l’iToronto. ENTREPOT DE MEUBLES bditiob < 

Co an, pour la ville.. 
“ en dehors de I

■Drrios n

Solution (l’Antipyrine MEUBLES ! MEUBLES !

NOUVEAUX ET A MARCHE
eetee lettres, coi 
detventétre adn

080

TBOUETTEde bureaux 1

Migraine», Manx tie Tête, Névralgie» 
Colique», Atdhtne, Emphysème, Goutte 
Rhumutiome, Sciatique et DOULEURS en général.

d'exiger f ANTIPYRINE de TIIOUETTE
Vente on Ortie * Parle, B. HAZIBB, Pharm™, 204, tonlJ Voltaire

A Québec : D'

Telegramm
Ameublements de SALON, de S X.LLE A MANGER, de 

CHAMBRE A COUCHER dans tous les GENRES 
-------- et tous les PRIX, chez---------

Banque de F,
Paris, 21—La 1 

des Pays-Bas a di 
de 40 frj. Cela 
pression très fav< 
ehé général.

Le premier paii 
sur ;63 actions di 
d’Escompte sera 
suivant la loi, C( 
souscripteurs.

EmlpstU
Lo.idres, 21—1 

bre ues corn mut 
bell et M. Munrc 
levé un débat £ 
l’émigration en 
qcête ordonnée 
ment. Le rappo 
des Crofters a èti 
510 ont été votes

Deux cent viii( 
par le Dr B^rnar 
maine prochaine 
Sur ce nombre, s 
dent à la ferme i 
mtoba et le reste

Une lettre d
Londres, — 

dans une lettre à 
que le temps es' 
vernem^nt devra 
àüoumeit e à la i 
de loi destiné à r 
M. Gladstone.

ll pen^e que si 
agraire très vasu 
le consentemeui 
ceia amoindrirai 
empêchent de do 
gouvernement le

Dublin, 2*—i 
hommes de po i 
des evictio s à 
aujourd’hui. Lr 
sympathisait av 
mais elle fut lei; 
eu ne rédstauce.

Berlin, 21—L’i 
ratrice ont dîné, 
de Waldersee.

Le Volks Zeii 
comment par lt 
vertu de la loi cc 
est pain de nouv 
Sukunft.

Il y a tout - pi 
gagement du pr 
Hohenlohe à Vur 
cesses de Galles 
chainemenL

.VL^D0ELCTTE . NELSON
BT DANS TOUTES LES PRINCIPALES PHAHMACIBS

HARRIS & CAMPBELLintéressante découverte

PARFUMS ESS.ORIZA SOLIDIFIES
PRÉSENTÉS SODS FORME DE CRAT3NS (12 ODEURS DÉLICIEUSES)

Il suffit de frotter légèrement les objets pour les parfumer
(la Peau, le Linge, Papier à Lettres, etc.)

L. LEORAND, Fournisseur de la Cour 4e Russie
207, RUE SAINT-HONORÉ, PARIS 

Se vendent dans toutes les principales Parfumeries, Phel" et Drogueries du Monde.
KNVOI FRANCO BS PARIS DU CATALOOUS ILLUSTRÉ

Cette ancienne et honorable maison de meubles, d’Ottawa 
est connue par le bon marché de ses prix et par la bonne qua­
lité des articles qu’elle vend.

10 four Cent de Redaction sir tout Achat Argent Compt ât
8>O€K>OOO<M>OO€H>è€KKKH>OO€H»O0

$1 UNIMENT GÉNEAUo
Û ” 30 ANS DB BT7CCÈS p

Seul TOPIQUE remplaçant le FEU sans* 
douleur ni chute du poil. Adopte par les rétéri-□ 

X nuire» renommés ; éleveur» , entraîneur», I
JK ha ram, etc.

Guérison rapide et sfire des Iloiterie», Fou- a 
lure». Ecart», Molette», Ve»migonm, Eugor- □ 
gements des jambes, Suros, E parvins, etc. Révulsif X 
et Résolutif Infaillible et sans rival dans les 

- -— - — — gine», Catarrhe», Bronchite», Inflammations
QEk* des Poumons, du Foie, des intestins. Pleurésie», Hydrophiles, Réten- 
T Q3> lions d’Urlne, Fièvres typhoïde*, etc.
Q Pansement à la main, eu 3 et 4 minutes, sans couper le poil.

Dépôts : Pstrla, MESTIVIER A G1», 275, rue Saint-Honoré A 
MOHTRtAL : LA VIOLETTE A NELSON. — QUÉBEC : ED. MORIN * Cl*. V 

SI-HYACINTHE, OTTAWA, RT PRINCIPALES PHARMACIH6 DU CANADA. Q
000004

HARRIS & CAMPBELL
20-

M Coin des rues O’Connor et Uueen. (Près de la rue Sparks)po_

Os

AVIS! arSSajtTsssS^S PATINS’
Chez TH 08. BIBKETT, 115 Rue Riüeao

P.8.—1,000 paire* de Patin* de tous prix et de toute* le* grandeur»;
Voues o*. voyez par v-oue-mêuies. 1,000 Clochette* pT,fÆîi-

Avis aux Consommateurs
1UAAIFAC11RE IIE VOITURES

ROYALE

S. REVEILLE

Les PRODUITS ae la

Parfumerie Oriza L LEGRAND
807, rue St-Honoré, à PARIS

Tels HE ORIZA-OIL* ESS.ORIZA* ORIZA-LACTÉ*CRÈME-ORIZA 
ORIZA-VELOUTE *ORIZA-TONICA * ORIZALINE*SAVON-ORIZA

DOIVENT LEUR SUCCÈS ET LA FAVEUR DU PUBLIC :
1° Aux soins tout particuliers qui président à leur fabrication.
2° A leur qualité inaltérable et à la suavité de leur parfum.

RIAIS COMME ON CONTREFAIT CES PRODUITS ORIZA 
pour vivre sur leur réputatioss 

nous avertissons les Consommateurs afin qu’ils ne se 
laissent pas tromper.

les VÉRITABLES PRODUITS M VENDENT dent toutes les MAISONS HONORABLES de PARFUMERIE et DROGUERIE

PROPRIETAIRE.

8 D^°TKOMPSONnd°rmei| *Cj)pub11^ D°ns *Tona fait l’acquisition du jyoste d’affaires de
Sulkeye, etc Etant arrivant de Chicago et des autres villes^amérloainés nuu^avous^puisé 
de grande* connaissance* dan* not état, nous somme* en mesure de garantir ent ère satis­
faction. No* ouvrier* sont tou* des plue habiles et travaillent sou* notre direction ; le* 
matériaux employée eonta tel le* meilleur* que l’on puisse se procurer et nos prix très bas.

Attention spéciale et prompte à toutes commandes, tel est te système qu* no 
en pratique dans toutes le* branches de répétions.

u* m.ttoj*
V-

56 RUE DALY * ■ 19 ET 21 RUE STEWART •4
Envoi franco de Parle du Oataloque Illustré

COMPAOlfIJC MANCTFACTCltlERiS VE

B. B. EDDYLAURENT DUHAMEL
Berlin, 21—Oi 

pereur et l’impér 
l’été à Pot-dam, 
visite du Czar, d 
inch i et du r 
aussi que Tempe 
vilatio i de la rei 
visiter l’Aogletei 
gaaisera des mai 
T oc casio a de sa i

KTAL D.—MARCHS BY.

Assortiment complet des meilleures vian- 
les du marché d’Ottawa. En gros et en 
létail : mouton, porc, saucisse*, etc.
>ar le paj^é, M. Duhamel se fera 
le satisfaire les pratiques qui 
ilen l’honorer de leur bienveill

L LIMITÉS]

ETABLIE E* L’ANNEE 1854. INCORPOREEBEN L’ANNEE 11831

TJT.T ■, P.Q. 
IMANBFACTUKIBKS et MARCHANDS en BBOSJ

Comme 
un devoir 
voudront 

ant ratro- 
[2 87-88

STATUTSOUCANADA
PB B L If ATI 0 N s’OFFICIELLES

Les Statuts et autres Publications du 
Gouvernement du Canada, sont en vente à 

bureau. Aussi des Actes séparées. Liste 
prix envoyé sur dt mande.

Statuts &evisés, actuellement prôis. Prix 
de deux volumes, $5.00.

B CHAMBERLIN, 
Imprimeur de la Reine 

et contrôleur de la Papoterie. 
ssions Pub'i 

Papeterie.

LOYER S, CIE de Bois de Charpente, Portes
Chassis, Jalousies, Moulures, Ouvrages, de Maisons, Etc.

Berlin, 20.—L; 
Lmme du piinct 
fièr; de Temper 
donné le jour à i

Madrid, 20.— 
d’hui, M. Morel 
vernement ne co 
prétendu vente c 
Etats-Unis.

li a dec.aré < 
atstz d’argent da 
piur acheter la \ 
territoire espagu 
devenait necessi 
•luraient com ni

Honvean Magasin d'Epiceries
No 298, RUE DALHOUMXE 

Coin «le I» rue de A’Egllee, Ottawa. Dépt. des Impre 
et de la I 

Ottawa, Mars 1887.
Seaux, Baquets, Planches à Laver, Boîtes et Caisses d’Etnballage.M, Loyer tient constamment à «on magasin tout 

oe qui constitue la ligne d'épicerie* dans se* moin­
dre* détail* Il espère par sa prompte attention 
et sa courtoisie envers le publie, mériter une 
large part du paronage. 81 U 87-la

13in ALLUMETTES, “ TELEGRAPHE ” de Première Qualité.

E. A. LEPROHON » Fourrures a RéductionARCHITECTE
BUREAU : VICTORIA CHAMBERS 

2ôme étage, chambre No 9.
B-Isldonce, 204 rue Ilaly, Ottawa.

Grandes réduction dans les 
Casques en Loutre, Mouton 

de Perse, Seal, 
Castor, Etc.

Felieri .es, Dolman, Boat, Etc Etc

AVIS RELU IFS AUX PASSEPORTS
Les personnes qui ont besoin de passe- 

iu Gouvernement Canadien, doivent 
Iretser à ce Département et accompa­

gner leur demande de la somme de quatre 
piastres, honoraire lixé par le gouverneur 
en Conseil,

sol.s ilS3
Washington, 

Harrison a trac 
au Sénat le» m 
titulaires suivan'

Freder.ck D. G 
ministre piènipo

John G, New, 
sul-général des 
dre».

Seligman et I 
sont nommés a 
ment de la marii 
Londres.

M. While law J 
mandé à être not 
diploma'.-que. 1 
son avait t>ongé 
dre», mais on 
prise par lui dan 
veur du Home 
bonne» rela.iom 
le gouvernement

TOUJOURS EN MAGASIN,
TOUTES SORTES DE

SAUCISSES ET BOUDINS
En gros et m détail ebee

CHARLES MICHON, 
Etal No. 3, Marché by.

G. POWBLL. 
Sous-Secrétaire d ’KUt. Peauxf de buffles, de chèvre, 

loupe-cerviers, etc, chezOttawa, 19 Novembre 1887.

JOSEPH COTEé, IAVIS SPECIALlfTTUTT.T.K D'OR, PARIS, 1878. MANCHON NIER 
U4 BOB RIDEAU, 01TAW»-BAKER’S

,____ _____ , Ayant dém^nsgé dans un
■P^jSjL|^^iee : local plus vaste, sur la ru#

j dre mon assortiment de
S3NrCaca», garanti absolument
F ~~ par, dont l'excès de l’huile a été 
k extrait. Il e*t pl*ê ÇW troim foi» 
1 plu* fort que le cacao mélangé avec 
B de l'araidoo, de l’arrow-root, ou du 
ill sucre; c'estsuisiplusètxraorae.co6-
Jl tant moi»* «SX» see *' -----
n 11 est délidsox, noumssan
■ ■ fiant, Eacile à drairer, eut
■ ■ râble pour le* malade* que

SALLE DS VARIETESbre et Graait
pris wef R.

d’épargner les ûrals de
■r'; ^■transport. Le* peisoanea 

qui désirent de* mono- 
" ment* troeveieat avaata-

de venir me &iie
^HIHaarameaBB» une visite.
Aleller de Martelé et «raall de la Cité

Secrétaires, BII>Ueth»»acs, Chaises bei^aates, Chaîne»d*em«ie 
Chaîne* en topb, Anenbleneals de salen, de chaaibre «a 

coucher, Mefds t’aaapes, lits, te|>ts de eecende m «lu, 
Telles «e Tenetree et realeaax, Kldennx et péeies. 

Miroirs, entn lent ee »n’il lhal pour meubler nne nal ou.

632 A 684 RUE SUSSEX, JOSEPH BOYDE.N
N.B Peeles de tente» ■•rte».B. BROWN, Prop. 26 rue YorkV. BAKER i CO, Dtrclster, lu.
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